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"Pour la force et la finesse de l'interprétation qui porte

et traverse tout le spectacle, le Prix de la Ville de Huy

est attribué au spectacle Alibi du Théâtre de l'EVNI"
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« Pour la force et la finesse de l'interprétation qui porte et traverse tout le spectacle, le Prix 
de la Ville de Huy, est attribué au spectacle Alibi du Théâtre de l'EVNI »

Le jury aux Rencontres de Huy – août 2013

Après la délicatesse de Yosh, élégant comme un cerisier du japon, le Théâtre de l'E.V.N.I. 
retrouve une danse zen, qui tend cette fois vers la fragilité du coquelicot… 
… C'est ce théâtre-là que l'on a envie de défendre pour les enfants : rien de didactique, 
mais du beau et du tendre, du plaisir à l'état pur, un ravissement esthétique et un 
raffinement chorégraphique.

Catherine Makereel – Le Soir – lundi 24 août 2015

Haïku chorégraphié sur gazon, l'« Alibi », du latin « ailleurs », vaut de l'or…
… Collés serrés, jambes entremêlées, les deux danseurs esquissent quelques mouvements, 
amples ou précis, mêlent leurs jambes et troquent leurs chaussures. Sourires, joies et jeu 
se glissent dans cette écriture minimaliste, à la Murakami. Discrètes aussi, les musiques de 
Nicolas Arnould, Tom Waits et Sigur Ròs accompagnent ce diamant pur du Théâtre de 
l'Evni. …

Laurence Bertels – La Libre Belgique – lundi 24 août 2015

Sur une étendue d'herbe verte, un homme anonyme marche. S'arrête. A envie de dormir. 
Entre avec dans un rêve. Y rencontre son clone au féminin. Nous entraîne dans l'irrationnel 
avec une douceur irrésistible. Rarement l'impression de pénétrer dans le mystère d'un rêve 
aura été aussi forte. ...

Michel Voiturier – Rue du Théâtre – 24 août 2015

De belles suprises du côté de la danse aussi, cette année, avec "Stoel" de la Cie Nyash et 
"Alibi" de l’Evni qui mêlent l’épure, le jeu et le sourire en des chorégraphies parfois plus 
narratives que certaines pièces. Mais la danse, paraît-il, fait souvent peur aux 
programmateurs. Espérons, malgré cela, que ces chorégraphies tourneront à leur juste 
valeur. 

Laurence Bertels – La Libre Belgique – dimanche 23 août 2015










